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La fonction de chef de service

TOUTE ENTREPRISE COMMERCIALE exige une administra-
tion efficace de ses travaux quotidiens, une gestion
intelligente de ses affaires financières ainsi qu’une con-
duite ordonnée des relations avec les employés. Il y a
plus d’entreprises qui échouent, disent les économistes,
par suite des bévues et des faiblesses de l’administra-
tion que pour toute autre cause.

Mais d’autres groupements ont aussi besoin de
personnes douées de qualités administratives pour
pouvoir fonctionner sans difficultés et avec succès.
C’est le cas, par exemple, des écoles, des églises, des
associations et des familles. Chacun est forcé de
jouer le rôle de chef à un moment ou à un autre, à
titre de père ou de mère, d’instituteur, de contre-
maître ou de directeur.

Les principes sont foncièrement les mêmes, qu’il
s’agisse d’administrer une armée, un pays, un service
d’une grande entreprise commerciale ou une maison
de banlieue. Les administrateurs sont des gens qui
font en sorte que les choses se déroulent au mieux pour
atteindre les buts désirés. Ils créent, organisent et
mènent les projets à bonne fin.

C’est là une fonction spécialisée. L’administrateur
doit être capable de diriger non seulement les choses et
les personnes, mais aussi les situations, en mettant en
pratique certains principes fondamentaux.

Il existe trois paliers d’administration dans les
affaires: la haute direction, qui établit les programmes;
les cadres moyens, qui en assurent l’application; les
cadres inférieurs, qui dirigent le personnel d’exécution.
Le chef de service ou de division est un peu comme le
timonier sur un navire. Il reçoit les instructions
nautiques de ses supérieurs, puis il se tient de pied
ferme à la barre, tournant le gouvernail tantôt d’un
côté, tantôt de l’autre et faisant appel à la fois à son
habileté, à sa technique et à son flair pour maintenir
son cap.

Il est impossible d’administrer un service avec
succès sans connaître l’ensemble dont ce service fait
partie. Le directeur d’une subdivision technique ou
d’employés de bureau doit être au courant de ce qui
se passe autour de lui s’il veut que son service s’adapte
bien aux autres éléments de l’entreprise. Il doit savoir

exactement ce que ses chefs attendent de lui en ce
qui concerne l’action et les efforts nécessaires pour
atteindre le but commun.

Les affaires s’effectueront sans heurt et de façon
compétente si les fonctions sont clairement définies
pour chaque poste de direction et constamment
tenues à jour. Le mot "fonction" comprend les
responsabilités, l’autorité et les relations: les respon-
sabilités envers l’entreprise, l’autorité au sein du
service et les relations avec les autres services.

Les qualités de chef

L’administrateur appartient à l’une des espèces les
plus rares au monde: celle des chefs. Chacun des
membres de son personnel a intérêt, de la façon la
plus immédiate et la plus pratique, à ce que sa direc-
tion soit de bonne qualité.

Amener un groupe à comprendre un problème
compliqué et s’assurer de sa collaboration pour le
résoudre constituent l’une des formes les plus élevées
de l’administration, et la plus enrichissante. Cela vous
classe à la fois comme personne influente et comme
homme d’action.

Un air affairé et une voix autoritaire ne prouvent
pas que la direction est bonne. Le véritable chef ne
dit pas "allez-y’, mais "allons-y’! Il marche en tête
jusqu’au bout, et toujours un pas en avant des autres.

Le dictateur pourra faire ressortir, avec preuves à
l’appui, certains avantages de ses méthodes, telles la
rapidité d’action et la vigueur dans l’exécution, mais
les arguments qui militent contre l’acceptation de la
dictature l’emportent de loin sur ces avantages. Au
lieu de gagner les gens à sa cause, le dictateur favorise
les sentiments de malaise, de colère, d’apathie et de
désespoir. Il n’a d’amis que ceux qui le craignent.

L’administrateur compétent réalise des choses. Il
est le gardien des intérêts de l’entreprise. Il a des
connaissances techniques, une grande largeur de vues,
un haut sentiment de l’honneur, ainsi que l’intelligence
et la compréhension des relations humaines. Ce n’est
pas simplement un homme habile, mais un être
supérieur.




